
Miscellanea
Premontres eft metallurgie ans la France medievale

uUunNec trentaıne d’annees, Bertrand formulaıt de fecondes hy-
potheses SUT le role des mo1nes, plus partıculıerement des cıisterclens,
ans |’essor de la sıderurgie medievale. ulNlec production ° CcCOMMmMUNAU-
taıre eit villageoise ” seraıt substituee, partır des enNnvırons de 1140,
HG production monastıque. Les Cisterciıens aurajent notammen Joue
role decısıf dans la dıffusıion, SINON L’iınvention du MmMarteau hydraulıque.
er domiıminatıon SUr le ecteur seraıt maıntenue Jusqu ä la Crıse du
mıhlıeu du XMIV® siecle‘).

OFrS YJu«cC Aa  tude des mineé el de la metallurgıie medievales s’affırme
France des domaınes les plus dynamıques de la

cherche*), 11} S ımposaıt de faıre le pomt la umıilere d’enquetes recentes
de verıflier S1 les conclusıions demeuraılent Vvalables hors du

cadre geographique des premileres invest1gat1ons, L’occurrence la
Bourgogne eit la hampagne, reg10Ns de viejlles tradıtıiıons metallur-
Z1qUES eit de precoce ımplantatiıon Cisterciıenne. Le colloque Moines el
metallurgie ans la France medievale, organıse Parıs INars 08 / Pal
l’Equipe d’hıstoire des mınes, des carrıeres eit de la metallurgıe dans la
France medievale (Universıte de Parıs IV/CNRS), SV est actıyement
employe el specı1alement quı CONCETNEC les technıques, combine
AVCC SUCCES ] ’apport des OUTCCS ecrıtes el des prospections archeo-
logiques”).

Comme le Paul Benoıit dans la conclusıon des a c‘11 est
maımntenant tres dıfficıle d’affirmer Sdlls NUANCES YJuec la sıderurglie

uU1lec ere monastıque apres QVOIT Vecu le de la production

GILLE],; Les OrL2IneSs du moulın fer, ans Revue d’histoire de Ia SIderurg2ie,
HS: 1960, 23-32; ID., L ’ organıisation de la production du fer oyen Age, Ibid.,
L 1968, Sur le röle des Cisterclens, OIr auUssı SPRANDEL, Das Eisenge-
werbe IM Mittelalter., uttgart, 19658, AAu

RA BAUTIER, L’hıstoire socıiale el eEconomique de Ia France medievale de l’an
Mıl Ia fin du XVe sıecle, ans L’hıstoire medievale France. 1Llan el perspectives,
ediıt. BALARD., Parıs, 1991, 76-78 |Collection “ L’unıvers hıstor1que ” ].

Moines el metallurgie dans Ia France medievale, Etudes reunles BENOIT ef
(CAILLEAUX, Parıs, Assocı1atıon DOUT L’edition St la dıffusıon des etudes hıstor1ques
(A.E.D.E.H.), Parıs, 1991, 367



Miscellanea 295

communautaıre ” (p 3553) Peut-etre plus precoce dans SOI developpe-
ment YJUC CcCe des laics, la metallurgie monastıque S’inscriıt faıt dans
le cadre se1gneurlal, presente traıt specıfique le X IIC
s1ecle. La sıtuation change alors radıcalement. La production du fer
s’iıntegre NOUVCAaUu systeme d’exploitation m1s pomt Dar les C1ister-
CIens. cote d’actıvıtes pastorales, des STANSCS faıre-valoır dırect
developpent leur DIODIC metallurgıe. Au mMoOoment OUu l’energıe hydrau-
1que remplace DCU PCU la force humaıne, les momlnes blancs auraıjent
ete les premiers adopter des Innovatıons techn1ques. Maıs, des le
s1ecle, les la1ics leur font un rude CONCUITENCE, provoquant l’arret de la
production dans plusieurs abbayes. uan ans la seconde moi1tie du
XS sıecle. “economıe europeenne So  z d’une longue depress1i0n,
assıste 1a generalısatıon du procede indırect. Les etablıssements
monastıques, quı percoj1vent excellent de valorıser leur patrı-
mo1lne forestier, interviennent NOUVCAaU actıyvement dans le SCCLEUF:
investissent dans la creation de LOrges, ma1ıs amodient la gestion des
usınes ef deviıennent des rentiers du fer

Les intervenants colloque Oont montre qu äa cote des cCıstercilens, G au
tres ordres rel1g1eUxX ont ete: plus MOINS töt, partıes prenantes dans la
sıderurgle: chartreux dans les pes ei Franche-Comte, temphers
Dayse plus tard rare de hampagne ei Bourgogne...

la umılere des communıcatıons presentees eil de quelques autres ira-
VadUX, le present PTODOS est de degager, dans les 1mıtes de la France
actuelle; la partıcıpation des premontres mMOouvemen

S1 l’on integre 1 aCcQquıs du dossier lorraın, elle-cı est MOoOI1NsS 1imıtee qu’1
Nn Y parait la ecture des du colloque. Dans regıon de SL, Ou
les exceptionnelles richesses du Sous-sol ont tOt fixe des actıvıtes mı1inıeres
et metallurg1iques, aın (nrardot l revele, 1970, la prise les
monasteres dans la mıse valeur des g1ites metalliferes“). Aux X II° eft

sıecles, parmı la vingtaine d’abbayes Concernees, S1X appartıennent
ordre de Premontre. deux d’entre elles, Mureau et labemont, le
erar‘ 11 de Vaudemont concede, respectıvement 11612) et VCIS

IRARDOT, Forges princieres el forges MONASTIqUES, COUD (P1L SUr Ia Siderur-
g1€ lorraine XIIE el siecles, ans Revue d’hıstoire des MINES el de la metallurgie,

/1, 1970, 3-20
cte mentionne Par GILLE, C(’artulaire de Ia sıderurgie francatse, ans Revue

d’histoire de Ia siderurgie, H 1962, 248, 13 Des d  16 de Gerard {1 de Vau-
demont 189) el Hugues I1 de Vaudemont (1197) CONCeErNeENT pareıllement la Cession
de CS dro1ts l’abbaye de Mureau 250-251, nOS AA el 313
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11729 le droıit d’extraire ban de alızny, sud de anCcy, le mıne-
raı necessaıre leurs besomins (ou d’en acheter CEUHUX quı EY exploıtent).
En 242 Hugues I1 de V audemont confiırme les prerogatıves de la PIC-
mılere maıson ef Iu1ı donne SUuS emplacement Conflans-sur-
Moselle DOUI erıger uUunNnc forge‘). OTS JuC le cartulaıre de Justemont
mentionne de nombreuses pOSSESSIONS dans la vallee de rne, aut heu
du travaıl du fer dans le Barroı1s, 11 rense1gne AdUCUI1lC usıne AdUX maılns
des relıg1euX. En 1292, CeuX-C1 detiendralient toutefo1s des droıits indıvıs
AVCC le de Bar dans une orge Hamevillers®). Aux confıns de la
Lorraıiıne eit de la hampagne, les vallees de la aulX eit de ’Ornaın
constituent uUunNnc importante ZO1I1C d’extraction de ıneral de fer fort e
1a1son AaVCC L’essor metallurg1que champenoı1s, volent l’ımplantatıon
X IIC sıiecle de plusieurs etablıssements. En 1179, le mıneral de Vernan-
COUTT el de Chenevıleres est donne aUuUX relıg1eUxX de Jandeures. est

probable egalement JuC leurs confreres de Jovıllıers alent des forges
extrajent du miıneraıl dans reg10n. nfın, ans le massıf vosgıen, les
premontres d’Etival 1vrent de semblables actıvıtes. En 1335
S:  C le duc a0Qu de Lorraiıne est AaCCUSE par le chapıtre de Saint-Die de
meconnaıitre SCS devoırs d’avoue laıssant les relig1euxX d’Etival etablır
des forges dans des O1S dont "usage appartıent aUX chanomınes deodatiens”).

out reconnaılssant UJUC la plus grande abondance documentaıiıre
AdUX SIN ef s1ecles est partıe responsable du roöle assıgne dUX C1S-
terclıens ef aUX premontres ans la sıderurgıe lorraıne, aın Girardot
attrıbue aUX deux ordres la penetratiıon Ile siecle de l’ınfluence des
industrIies bourgu1gnonne el champeno1se, ..  cette influence etant renfor-
Gee Dar les hens famılıaux etablıs la meme epoque par les dynastıes
champeno1se ef bourgu1gnonne AVCC les a1sons princıeres lorraınes .
OUur cef autfeur €  e 9 “apparaıssent ©S relatıons etroltes
expansıon relig1euse, haısons famılıales eft eECOoNOMIUES ”'

La these de doctorat de Koichı Horıkoshi1i SUT L’industrie du fer ans
Ia Lorraine pre-moderne, 1L’Unıiversıte de ancy 11 Juıullet

OnIırmatıon de la donatıon W l’eveque de oul (ZDE:: 249, 20)
GILLE, C’artulaire de Ia siderurgie ANCALSE (II), ans Revue d’hıstovre de Ia

siderurgle, 1 1963, 29,
GIRARDOT, Forges el [egislation forestiere: l’exemple de la foret de riey

debhut du XIV® sıecle, ans Memoaoinres de Ia Socıiete DOUF !’histoire du droit el des NnNSULU-
HONS des ANCLIENS DAays bourg2ui2nons, COMtOLS el romands, fasc. Ar 1984, 166,

BOUDET, Le chapıtre de Saint-Die Lorraine, des origines XVI“ siecle, ans
Annales de Ia Socıiete d’emulation du departement des Vosges, Epinal, 92 dZ: 1ıte
par GIRARDOT, Forges princieresS..., Z
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1992, confirme l’ımplicatiıon des C1istercl1ens GE davantage qu aılleurs,
des premontres dans L’essor de la sıderurg1e X11 siecle'°). On peut
ubher YJUC les fondatıons des deux Ordres uıvent unNec vole extraordi1-
naırement parallele: treize monasteres Cisterclens de 131 HÖE
quinze premontres de 1135 1 I4S environ*‘). L/’exploıiutatiıon monastıque
decline Lorraine partır du mılıeu du sıccle, alors YJUC les Se1-
STICULS laics marquent interet LIOUVCAaU DOUT actıvıte. L’affermage
des etablıssements substitue alors faıre-valoır direct.

Dans le DAaYyS d Otnhe.: massıf forestier la rencontre de "le-de-
France, de la hampagne ei de la Bourgogne, premontres el grandmon-
tins ONLT, la fın du y.<IE s1ecle ei des possıbılıtes ıdentiques
celles des Cl1sterclens DOUT exploıuter les g1ites ferriıferes. Aucun document
n atteste faıt actıvıte le mılıeu du XV“ s1ecle chez les pre-
montres de Dılo, amplement dotes O1S el droits d’usage
dans des riıches minerai*®). Ceux-c1 font appel, 1456,
maitre de forges regional DOUT construlre fourneau proximıte du
monastere el le Iu1 la1ssent baıl Sulte l’epursement des g1sements,
L’etablıssement SCTAa abandonne 1521

L’intervention des premontres dans la metallurgıe est plus precoce,
quo1que fort modeste., dans le massıf pyreneen. Des 1254. l’abbaye de
Combelongue ans ”actuel departement de ]’Arıecge) possede une orge

Campagne-sur-Arize'“*).
Sans pretendre quelque exhaustıvıte, mentionnera CNCOTC la orge

de Belval, sud de Mouzon ans ”actuel departement des ennes),
IO) BUrR ef PARISSE, Hıstorvre el archeologie medievales "Uniıversite de AanCYy

I ans Annales de SE, 5€ er ALV, 1993, 303-306 (compte rendu de la SOUTE-
par Patrıck Corbet).

ll) PARISSE, La Lorraine MONASTIQUE dge, anCcy, 1981, 7 Collec-
ti1on “ Lorraine ” ]. Voıir aussı ID., Les chanoines reguliers Lorraine. Fondations, CADUAN-
SION (AI®C- siecles), ans Annales de l’Est, 5C SET., 1968, 347-388%

12) (CAILLEAUX, Les reltgieuxX el le ravaıl du fer DayS d’Oth: I°-XVI“ siecle),
ans Moines el metallurgie..., 195-196

ant cel auteur qu«C GILLE, L’industrie metallurg1que champenolLse oyen Age,
ans Revue d’hıiıstoire de Ia siderurgie, 1/1, 1960, 14, inchnent toutefo1s faveur
une partiıcıpation des premontres l’exploitation du bassın.

13) (CAILLEAUX, L’industrie du fer SENONALS el foret d’Otnh: Ia fin du oyen
Age, ans ctes du 109° Congres national Ades Societes LJON, 19854 Section
d’histoire medievale el de philologie, I1 Etudes bourgulgnonnes. INANCE el VIE eCONO-
MLqueE dans Ia Bourgogne medievale. Lingutstique el toponymıe bourguignonnes, Parıs,
1987, S12 el 154-156

M) VERNA-NAVARRE, ESquitsse d’une hıstoıtıre des MINES el de Ia metallurgie aASs-

HIqUES dans les Pyrenees (TX“-premiere mMmoiLtie du XVIS stecle), ans Moiıines el Ilur-
Q1e 8



298 Miscellanea

propriete de l’abbaye locale du X VIS siecle mals dont l’ancıennete
est pas etablie‘”). En debordant le terrıtoire ancaıs, sıgnalera entin
JuC les premontres de oreife, pres de Namur (Belg1que), detiennent SCI11-

blable etablıssement XS siecle!®), peut-etre meme des la fın du XIH* .
Les donnees glanees et sommaırement presentees 1C1 permettent mal

de CETIHEGT la place de la metallurgıe plus partıculıerement du travaıl
du fer ans les IeCVENUS des abbayes de premontres. |’ordre est ne
dans la meme conjoncture eCOoNOMI1qUE ei spirıtuelle JuUC celu1 de C:
‚ pröne Iu1 le retour travaıl manuel, dispose pareıllemen
de COHVCIS OUuUS eUux s engagent, des le X ]IC S1CGIE: dans les CIrcults de
production de denrees de subsıistance eft de matıeres negociables!®). En
Lorraıine, les forges monastıques alımentent vraısemblablement COIMIN-

du fer. ılleurs, dans VF  etat present des TAavauxX el des OUTCCS, ı]
seraıt hasardeux de PTFONONCCLT. Aux MFE ei X VIS sıccles, “1nstar
d’autres ordres rel121eUX, les premontres deviıennent rentiers du fer
L/’enquete est poursulvre. Ses resultats devront etre interpretes
etroıute correlatıon AVCC l’ımplantatıon regıionale de ordre

Jean-Marıe ANTEchıves generales du Koyaume
Rue de Ruysbroeck, B
B-1 Bruxelles

15) ANDRE. Aspects de la metallurgie ardennaltse 76° sıecle, ans La metallurgie
du fer dans les Ardennes (XVIC-XAIX“®), (1987), 28 Cahıiers de |’Inventaire, HR IB
L ’‘ınventaıre des Sıtes de Ia metallurgie du fer dans les Ardennes, I!bid., 53

Les aCcftes des X<IE eit s1ecles revelent tablıssement sıderurg1que AdUX

maıns des relıg1eux (J.-M LALANNE, Le domaline des Premontres de Belval XS el AJTES
siecles d’apres le cartulaıre, ans Annales de FESst. 58 SeT;. 1984, 287-305).

16) Un Ooctro1 de 1603 autor1ise bourgeo1s de Oreiltfe pouvoir faire eriger une forge
faire fer el Servır du COUD d’eau OÜ C3 devant el DASSE plus de deux ANS8 les

es el ÜV de Floreffe ONnt continuellement el SUCCESSIVEmMeENT diverses USINECS
COMME forge, moulin, dernierement stordoir DOaıre hutle GILLARD, industrıie
du fer dans les localites du comte de Namur el de 'Entre-Ssambre-et-Meuse de 13545 7600,
ruxelles, 1971, S17, 185 el 193-194 |Pro (ıvıtate. Collection Hıstoiure, SerT. In-8”, n” 291)

l7) Un cie de 1284 mentionne fief Q1SANS entre Busel el le forge de Floreffe. Un autre,
redige la meme date, designe Cet etablıssemen! fabrica ecclesıe Floreffiensis, GUE
vulgo dicıtur Folerechmoulıin BARBIER, Histoitre de l’abbaye de Floreffe de Oordre de
Premontre. 28 Sd:: Namur, 1892, 1, 165-166, n0% 354-355). 5 agıralt-ıl des lors d’un
moulın fouler le drap plutöt UJUC une forge? &. GENICOT, Le Namurots polıtique, eCO-  %.
nNOMIQUE el socıial hasX AZe, dans Annales de Ia Societe archeologique de Namur,
LAS 1964, 218 est possible QUC GB EeUuUX usınes solent Ssuccede meme emplacement.

18) DESPY, Les richesses de Ia 1teAUX el Premontre devant l’economı.e de
profit UUÜX AA el sıecles, ans Problemes d’hıstoiıre du Christianiısme, M
ruxXxelles, 19/4-7/5,


